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Carrefour souhaite poursuivre
la construction de son pôle
services financiers. Actuelle-

ment, les salariés chargés de com-
mercialiser ce type de produits en
grande surface travaillent pour leur
hypermarché. Ce qui peut les ame-
ner, en cas de besoin, à participer au
réassort des rayons. Les services ad-
ministratifs et les back-offices dépen-
dent, eux, de S2P, l’établissement fi-
nancierdugroupe.
Le projet du groupe est de placer

l’ensemble des salariés français sous
la bannière unique de S2P. Pour le
moment, 350 personnes travaillent
danscette filiale ;aumoins1.100sont
concernéespar ceprojet de transfert.
D’après nos informations –que Car-
refourn’apas souhaité commenter–,
cette évolution s’accompagnerait de
la création d’une marque Banque
Carrefour pour mieux diffuser ses
produitsauprèsdesconsommateurs.
Selon le calendrier du groupe,

l’opération pourrait être bouclée

avant le second semestre 2010. «La
direction nous a indiqué le 1er mai
commedatebutoir », indiquepour sa
part Claudette Montoya, déléguée
syndicale centrale de la CGT Carre-
four. Une date qui devrait permettre
au distributeur d’être en ordre de

marchepourl’applicationdelaloisur
le crédit à la consommation.Ce texte
–actuellement en discussion au Par-
lement–prévoitdesdispositionspro-
presaucrédit sur le lieudevente.
Tout d’abord, pour les opérations

de prêts « conclues sur le lieu de

vente», une fiche reprenant les res-
sources, les charges, voire lesprêts en
cours de l’emprunteur devra être re-
mise à ce dernier. Même si le recueil
de données existe déjà, le regroupe-
ment au sein de S2Ppermettrait une
meilleure collecte de l’information.
Leprêteurdoitveilleràcequelesper-
sonnes «en charge de fournir à l’em-
prunteur les explications sur le crédit
(...) soient dûment formées à la distri-
butionducréditàlaconsommationet
à la prévention du surendettement».
Le regroupement des personnels au
sein de S2P devrait correspondre à
une intensification de la formation,
indique-t-onchezCarrefour.

Encoursenhausse
Sur le plan stratégique, ce mouve-
ment est en ligne avec la montée en
puissance progressive des services fi-
nancierschezCarrefour : lacartePass
estlancéeen1981,maiscen’estqu’en
2008qu’unedirectiondes services fi-

nanciers et assurance groupe est
créée au siège. Début 2009, le distri-
buteur lance une carte MasterCard,
diffuséedepuisà2,7millionsd’exem-
plaires. Lemétier se porte bien, puis-
que –dans un contextemorose pour
le crédit à la consommation– le dis-
tributeur pense atteindre un encours
de 2,6 milliards d’euros en 2009, soit
une hausse de 10% sur un an. Ces
effortspourraientamenerCarrefourà
augmenter sapartdemarchédans le
crédità laconsommation,encore fai-
ble.
Présentée aux partenaires sociaux

mi-novembre en commission em-
ploi, l’opération de transfert entraî-
nera un changement de convention
collectivepour lespersonnels.Lesor-
ganisations syndicales s’inquiètent
notamment des salariés qui ne sou-
haiteraient pas ce changement de
statut. Selon la CGT, une deuxième
rencontreestprévue le18décembre.

ÉDOUARDLEDERER

CRÉDIT SPÉCIALISÉ Le distributeur veut placer tous ses conseillers financiers en France sous l’égide de S2P, sa filiale dédiée
auxservices financiers. Le regroupement pourrait s’achever d’ici à lami-2010. UnemarqueBanqueCarrefour
verrait le jour. Un projet en ligne avec lamontée en puissance des services financiers dans le groupe.

Carrefour veut rassembler ses troupes
dans les services financiers

Les trois principales banques de distributeurs
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Données
au 31 décembre 2008 Banque Accord

(Auchan)
S2P Carrefour
 (en France)

Banque
Casino

Nombre de clients

Nombre
de collaborateurs

PNB
en millions d’euros

Résultat net total 
en millions d’euros

Encours de crédit 
en milliards d’euros

1.800

325 (+16 %)

12,2 (- 67 %)

2,6 (+ 3 %)

6,2 millions
5,5 millions

de porteurs de cartes

1.650

281  (+11 %)

70 (+ 22 %)

2,3 (+ 28 %)

10 millions
2,8 millions

de porteurs de cartes PASS

220

133 (+ 23 %)

7 (- 40 %)

1,07 (+ 10 %)

1 million
de porteurs de cartes

Pouroucontrelefichierpositif ?

Parmilesquestionsposéespar leprojetderéformeducréditàlaconsommation,
lapossiblecréationd’un« fichierpositif »ducréditenFranceretient
particulièrementl’attentiondesacteursdelagrandedistribution.Aunomdu
« créditresponsable »,etpour« luttercontrelesurendettement »,laFédération
ducommerceetdeladistributionappelledepuisdesmoisàlacréationd’untel
fichier.UnepositionpartagéeparCarrefouretAuchan,dontlesfilialesfinancières
respectives(S2PetBanqueAccord)sontpourtantmembresdel’Association
françaisedesSociétésfinancières(ASF),auxcôtésd’établissementsspécialisés
(Cetelem,Sofinco...),nombreusesàs’opposeràuntelfichier.Poursesopposants,
leFichiernationaldesincidentsderemboursementdescréditsauxparticuliers
(FICP)suffitdéjààdétecterlesdossiersàrisques.Ledébatrestevifauniveau
parlementaire : lessénateursontprévuenjuinuneétudedefaisabilitéàremettre
danslestroisans.Mais,mercredidernier,lesdéputésdelaCommissiondeslois–
réunispouravis–ontproposésacréation.
Carrefour n’est pas seul à avoir de
l’ambition pour ses services finan-
ciers. Filiale de Auchan, Banque Ac-
cord est sa principale rivale. Qu’il
s’agisse dunombre de clients, ou des
encours de crédit, les chiffres sont
comparables. «Noussouhaitonsnous
développerendiffusantnosmoyensde
paiement auprès de nouvelles ensei-
gnespartenaires,enaccompagnantles
partenairesàl’internationaletparno-
treapprochemulticanalduclient,à la
fois en magasin et sur Internet, souli-
gne Jean-PierreViboud,directeurgé-
néral d’Oney-Banque Accord, mar-
que de crédit en ligne de Banque
Accord.Crééeen2001, laBanqueCa-
sino arrive pour le moment troi-
sième : avecunencoursde1milliard
d’euros (à fin 2008) et un million de
porteursdecartes, labanqueprépare
pour lesprochainsmoisunélargisse-
mentdesagammedeproduits.
Derrière ces trois acteurs, la taille

des autres banques – comparative-
ment plusmodestes – deCora (Ban-
que Révillon), des Centres Leclerc
(BanqueEdel)ouencoreduGroupe-
ment des Mousquetaires (Banque
Chabrières) restepour l’heureencore
modeste. La période paraît pourtant
favorablepour ce typededéveloppe-
ment, la crise financière ayant dé-
gradél’imagedesbanquesclassiques
auxyeuxdupublic.Alorsque,dansle
mêmetemps« lesenseignesdegrande
distribution bénéficient d’une excel-
lente image», estime Anatole de La
Brosse,associéaucabinetSiaConseil.

Mais pourmonter enpuissance, une
transition culturelle sera nécessaire.
« La grande distribution devra ap-
prendreàproposerdifférentsservicesà
un même client, et ne plus seulement
raisonner en termesdeproduits àpla-
cer», explique Bernard Lequiller, as-
sociéaucabinetBain.

Une concurrenceplus frontale
Les modèles développés en France
ne s’assimilent pas encore àdes ban-
ques de détail à part entière. En la
matière, le distributeur britannique
Tesco a pris un peu d’avance. Déjà
important sur les cartes de crédit (il
revendique une part de 10,5% des
transactions outre-Manche), il réflé-
chitàl’aveniràdévelopperdescomp-
tes courants et desprêts immobiliers,
va lanceruneénormeplate-formede
services financiers enEcosse, et envi-
sagerait même d’acquérir la banque
nationalisée Northern Rock, avec la
bénédiction du gouvernement bri-
tannique.
Ce cas préfigure sans doute, dans

les années à venir, une concurrence
plusfrontaleentrelesgrandsdistribu-
teurs et les banques. Ces dernières
ont, dans cette optique, des argu-
ments à faire valoir. Elles bénéficient
d’une plus grande légitimité sur les
produits financiers, et d’un maillage
géographique trèsdense.Deplus (en
dehors de Banque Accord, filiale à
100%deAuchan), elles sont présen-
tes au capital de ces filiales financiè-
res.Jusqu’ici,cespartenariatsontper-
mis la mise en commun de
savoir-faire.Maisilsdeviennentàpré-
sent plus compliqués, estimeunbon
connaisseur de la question. Les dis-
cussions se crispant autour de la ré-
partition des revenus entre banques
etdistributeurs.

E. LE.

La grande distribution se déve-
loppe dans les services financiers,
mais il n’y a pas encore de concur-
rence frontale avec le secteurban-
caire, contrairement à la Grande-
Bretagne.Aulendemaindelacrise
financière, elle a une carte à jouer.

En France, la grande
distribution n’a pas encore
fait sa révolution bancaire
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